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36 LE NOUVEAU

l'alpage — le portait à leur prêter la
vedette en même temps que les honneurs du

premier plan...
Et cela parfois, au détriment... de la

peinture.
Mais il ne faut point juger Eugène

Burnand sur ses préférences. Il faut l'aller
trouver, comme l'exposition de Rumine
nous Fa permis enfin, dans ce Languedoc
où nous le voyons comme libéré par le
côté « païen » de cette terre dépouillée...
Comme il en a saisi, en peintre, la lumière
contrastante où les jeux d'ombres
s'affirment...

Et quelle délicatesse dans ces illustrations

de Mireille... Comme s'éclairent, dans

leur sens cosmogoniques, ces mots de
Frédéric Mistral le remerciant :

Votre foi de chrétien est un peu puritaine ;

mon catholicisme est peut-être un peu païen :

affaire de climat, de milieu et de race...
Vous avez répandu dans ces claires images,

cueillies sous notre ciel religieusement, une
mélancolie d'idéaliste qui me fait venir des

larmes...

Ilya cent ans, Eugène Burnand fut un
grand bonhomme. Il Fest resté.

Aujourd'hui, on se doit de l'honorer
comme un de nos grands artistes et maîtres
vaudois.

R. Molles.

Les échos du mois

Le Vieux-Lausanne... en images!
« LAUSANNE, une tille qui a mal tourné » a écrit notre grand Ramuz.

J'ajouterai, sans hésiter, et « qui est mal tournée » C'était une naturelle « ville
d'eau » ouverte sur le lac. On a laissé jouer les intérêts particuliers pour en faire
une « Capitale vaudoise Résultat : on a bouché la vue sur le Léman, tourné la
ville côté Jorat. Ne l'oublions pas. les vraies capitales du Pays de Vaud, ce sont
Moudon (les Bernois l'avaient compris), Payerne, Yverdon...

Il a manqué à la ville de Lausanne une élite patricienne, comme il en exista
en Suisse alémanique, et qui possédait à la fois l'argent et le sens historique,
traditionnel de son sol natal... Aussi point n'était-elle aux aguets de /'« affaire à faire »

sur le dos de la communauté...
Cela m'est apparu vrai à chaque fois qu'il me fut donné de visiter une

exposition du Vieux-Lausanne ou de m'agenouiller sur une carte topographique
lausannoise pour y découvrir (cela m'est arrivé avec l'architecte du trop tardif plan
d'extension, M. Epitaux) les « cotes », ces fameuses cotes qui témoignent des

authentiques et non apparentes dénivellations du sol lausannois trop souvent
méconnues...

L'importante collection d'anciennes vues de Lausanne exposées du 16 septembre
au 14 octobre dans les sympathiques locaux de la « Galerie d'Art » Michel Roth,
Riponne 4, n'a pas laissé de raviver mes regrets en présence de tant de dessins,
lithographiques, peintures, d'aucunes signées J.-P. Lamy, Aeberli, Vuillermet, Louis
Trinquier, Gaulis. Toutes évoquaient ce bon vieux visage du Lausanne d'autrefois,
celui de nos pères et grand-pères... L'émotion vous étreignait Fâme, car c'est à

l'âme que les modernes bâtisseurs ont fait le plus de mal à notre cité...
Merci à MM. Michel Roth et Secretan de nous avoir permis de renouveler cette

saine émotion.
R. Ms.
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